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« Le droit à l'alimentation, un des droits humains »
GOUVERNANCE La rapporteuse spéciale de l'ONU pour le droit à l'alimentation veut des engagements concrets

ENTRETIEN •••••••• tant qu'ils reçoivent defaçon à ce

E njuin 2014, Rilal Elver, pro- qu'ils puissent se nourrir.
, fesseure d'uni",er~ité d'ori- Et il Ya se nourrir et se nourrir de

glI~e,turque, a succede au Belge facon saine...
OllVler De Sch~~er au po~te de E~ ifJet: dans le monde, 35 % de
rapporteur ~p~cI~1,de l O~U la population souffre de malnu-
pour le, drOIt a l ahmen~atIOn, trition, et 35 autres pour cent
Nous l,avons rencontree, ,er; souffrent d'obésité. C'est un gros
marge d un co~loq~e organlse.a problème aux Etats- Unis, mais
~ruxelles sur l ag:l.culture faml- aussi dans les Brics (Brésil, Rus-
h~e par la CoalItIOn contre la sie, Inde, Chine,Afrique du Sud),
fmm. . . . Dans la plupart des grandes
Vous avez d~c!d; ~e mettr~ en villes du monde, il est trèsfacile
avant le droit a 1al~mentatl~n de trouver de la junk food de très
c~mme.un.des drOl~shumains.. basse qualité nutritive et trèspeu
C est ~edUisant,mais cela peut-II chère,mais qui a l'occasion d'al-
concretement changer quelque ler dans un marchéfermier?
chose?
O d, t' t l d 't Cela ouvre un autre débat: peut-n 2S2ngue souven es ro2s t l' b'

"Z t l't' d d 't' on comp er sur agro uSlness
CZV2~e po 2 2que~ es Er02sOec~-pour nous nourrir?
nom2ques et socwux. n ccz- L 't dl" lt
dent, on a tendance à exalter les es gean s e agrl~ ure

, l d 't' l rb concentrent leur productwn sur
prem~ers : ,e r02, a ,a z r~ ex- certains produits de basepeu pé-
presswn, a des electwns demo- . bl fi 'l ' t k ..
cratiques,... Seuls deux pays jus- rz.ssa ,e~,lacz p,esa s oc er: mazs,

,., t' 't l d 't" l' l' rzz, cerea es. ar contre, on ne
qu 2CZ o:z mscrz e roz a, a z- peut pas compter sur eux pour
mentatwn comme un dr02t hu- d' d t t l fr 't
main de base dans leur pro, U2re es oma es: ~s U2s
C t't t' J" , l et legumes sont plus fragzles, plus
BOlns,2 u WIn. hal'tapprzs quel r: compliqués à produire, et ce sont
e gzque p anc a2 sur une oz- l fi' "h t
d Il t dA es erm2Crs quz sen c argen ,ca re a an ans ce sens, meme OK " , l. Ile ' t d' l' mazs, sU2te au quas2-monopo e

s~e nes. pas encor~ app.zca- des supermarchés qui sont telle-
tzon, Prat2quement, sz cedr02t est t' t "Z ' t', . l l men pU2ssan s qu z s arrzven amscrzt et reconnu comme te, es fix l "l . d
gouvernements doivent le mettre er

b
es PTZXfia. eur guzse" e

ti' t d d nom reux erm2Crs europeensen pra que e ren re es
comptes. Ils doivent veiller à ce n'arrivent plus à gagner leur vie.
que la population ait accès à de Et à part cesproduits de base ex-
la nourriture pas chère et de portés par les grosses firmes, ce
bonne qualité. En cas de crise, sont lespetits fermiers qui nour-
d'urgence, le gouvernement est rissent toute l'Afrique or,faute de
responsable, il doit veiller à ce soutien, beaucoup vivent dans la
que la population ait de quoi plus grande précarité. Il faut
manger. Et il doit plus globale- protéger et aider lesfermiers du
ment veiller à mettre en place un Nord comme du Sud, Autrement,

d' , . tt' ils vont cesser cette activité. Ce
°hrre ecodnomzqueqr:zPfier~e u:ea n'est pas un service public mais
c acun e manger' a sa azm. n t l d . 1 C
l, t l At l un sye e V2C. omme consom-evzerpeu par exemp e e re e sa- .
l· ., , d 't mateurs, nous pouvons tous agzr
azre mmzmum, quz 02 per- , 'l" t l d 't lt'
mettre de nourrir unefamille. En e11;prz~2 egzan espro uz s cu z-
All ' l d 't' l' l' ves pres de chez nous. Et dans le

~magne, ou e roz .a. a 2men- Sud, les agriculteurs ont besoin
tatzon est reconnu polztzquement, d 'ls th' t d '
d d d d"l b e conse2 ec nzques e e cre-
es eman eurs asz e ont 0 te- d 't 'bl t b h' Et' 2 S access2 es e on marc e.

nu une augmentatzon du mon- le bl l'ti's responsa es po z ques

doivent veiller à mettre en place
des routes pour pouvoir distri-
buer les produits agricoles, des
endroits pour les stocker, etc.
Veillerà ce que lespetits produc-
teurs puissent travailler dans de
bonnes conditions, c'estéviter pé-
nuries et famines. Il faut aussi
augmenter l'assistance aux agri-
cultrices, qui travaillent avec sé-
rieux et acharnement. Or, dans
certains pays, ilfaut riformer les
loispour que cesfemmes puissent
être propriétaires des terres
qu'elles cultivent. Et veiller à ce
qu'elles aient accès à de vraies
f01mations. L'agTo-écologiepeut
être aussi une excellentemanière,
pour les petits fermiers du Nord
comme du Sud, de se développer
tout en répondant aux besoins
des habitants de laplanète.
Quelles sont les vertus de cette
agro-écologie que vous prônez?
En utilisant de nouvelles tech-
niques de culture mélangées à des
traditions efficaces,on peut amé-
liorer la production d'aliments,
en quantité et en qualité. Et arri-
ver à une autosuffisance alimen-
taire essentielle pour la stabilité
des pays. L'agro-écologiepermet,
en respectant les rythmes de la
nature, en utilisant les fertili-
sants produits par les animaux,
en mélangeant les cultures, d'uti-
liser au mieux la terre sans
l'épuiser, et sans besoins démesu-
rés en eau, contrairement à
l'agrobusiness, gourmand en
produits chimiques et en irriga-
tion.
Vous succédez au BelgeOlivier
De Schutter qui a occupé cette
fonction pendant six ans. Facile
ou difficile?
Olivier a été un excellent rappor-
teur spécial pour le droit à l'ali-
mentation. Il occupait cettefonc-
tion pendant la dernière grande
crise alimentaire mondiale et il
l'a endosséeau plus haut niveau.
Il s'est exprimé par exemple au
Conseil de sécurité de l'ONU, avec
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sérieux et conviction. Il a été re- qu'il a fait pour construire des-
connu, et s'estfait aussi quelques sus. Mon profil est évidemment
ennemis: à cettefonction, on ne différent: je suis une femme, ori-
fait évidemment pas plaisir à ginaire de Turquie, et j'ai jus-
tout le monde. Cen'estpas simple qu'ici beaucoup travaillé à la
de succéder à une personnalité promotion du rôle desfemmes, et
comme lui mais, en même temps, à la mise en place de politiques
je peux m'appuyer sur tout ce relatives au changement clima-

tique. Or, ces deux dossiers sont
intimement liés au droit à l'ali-
mentation. VOilàpourquoi j'in-
siste sur le droit à l'alimentation
en tant que droit humain, sur le
rôle des femmes agricultrices, et
sur l'agro-écologie... _

Propos recueillis par
VÉRONIQUE KIESEL
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